Canada, par snnee .......... 51.00 
Etats-Unis, par angee ......... 150 
Euruge, par annee .........:.. 2:50 


Tarif des Annonces 


N. B_Les annonces de naissances, 
mariages et sépultures seront insérees 
au taux de 35 sous chacune Petites 
annonces, 50 sous. 


—_—_… À 
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Æ - COUPS DE PLUME | 
| : Ineine | 
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le ra nude erl 


Fit 


| 
1 
ternpr Nous en 


prissihle de priaire ä tout 


rt, Sal faut on juger par Ja 


dentons foi 
us avons eu fundi dernier, exp 


Fletices que Hit 


putite exp 


us jeadnettront de consiner 


: 
Pietice Que HOos Fectenrs 
i 


dus des colonnes de notre journal 


D plu dumanehe la nuit et. lundi matins Peau bier- 


tombaut er abondance dans la prove. 


fitisante 


Vus reneontronus sur notre che un vieux rabou- 


url Pl pluie. Diet pubs Pari ! Oui, nous répond- 


lama avee cela Le prix du blé qui auparavant montait, 
Va maintenant descendre car loréeolte sera plus abondan- 
te Charmant, hestee passe bot eitovt n! 

Belle pluie! nous répetons à un autre un peu plus 
lin. Oui, mais elle arrive un peu en retard; il va déjà 
grands dominages dans toute la province. 

Nous Je quittons, puis encouraue par cette réponse, 


nous songeons à placer la question de nouveau à la pre- 


micre connaissanee rencontrée, Cane tarde pas. En pre- 
l'ascenseur, nous gépétons  lexelamations Belle 
Réponse: Ah! cette pluie, 1] nous la fallait il x 


lanit 

pluie! 
a deux semaines, vous allez voir si cette pluiedà ne conti 
ue pas pendant deux semaines: après s'être fait sécher 
par de soleil on va néuntenant se faire nover.. toujours 
la méme chose dans ce pavs-ers c'est tout Fun ou tont lau- 


tre: pas de nnheu … Ouf! Nous avons arrété Jà l'en- 


quete 
Pneus est venu alors à la pensée ces deux fables du 


. LI . 
bon vieux Lafontaint nous Jes donnerons en lecture à 


les plus sages en tireront profit. quant aux 


POS arrIIs 
GISCAUX de malheur. ils ]) tireront ce qu'ils voudront. 


Le Meunier, son fils et l’ane. f 
cFables Livre IE Lo 4 
A4 M DM. ï 
Poincention des arts étant un droit d'ainesse 


Nous devons Papologue à l'ancienne Grece 


Mais ce champ ne se peut tellement snoissonner 4 
Que les derniers venus n'v trouvent à glaner. 
: 
Le feinte et un pars plein le terres desertes: 
Fous les jours nos auteurs v font des découvertes, 
Je Cen veux dire un trait assez bien invente 
\utrefors à Facan Mallerbe Fa conte. 
Ces deux rivaux d'Horwe, héritiers de sa lvre, 
Disciples d'Apollon, nos maitre pour mieux dire, . 
Ke rencontrant un jour tout seuls et satis temmoins 
€Cornime als se contiarent leurs pensces et leurs soins.) * 
Baean commence ass Ditesimor je vous prie, i 
\ otle 4 ] de: 4 avoir les choxes du y \le, 
Q Il pra fois er leurre = ie d la tridest 
Et que ren ue doit fair en cet ae avaner. 4 
Nquuumeres ubraie” Fest temp que 1 perise à 
- 
Vous connaisse, auon bine tot talent. a Dalesaniee [Ÿ 
So house dans La province tab mon sepour, F7 
Y | l'ar ve un doter baro | our”? ['5 
prendre et} Lilas dee. oi ben charte 4 la 1 } 
Bout gi monde ectommek L'atnert ie et de charmes Î 
. 
] à LHETTE 4 se € eurs, Dh [EL 1 -e- larmes } 
Sie su SOHotl at, Ce satiru pluter f © 
* 
Murs Le li r. Jeiihie à contenter 
Mudierbe bite sui Contente e monte li 
F - 
Footer ce ‘ it pue je Feprotile Ê = 
Vu fans quelque cndret quan then fs, °° 
L'un vier ‘ nitro enfant ent peut, à 
$ 
Aie var les w als ie Ihettioiré Î j 
. 1 _ 
\ Hire eur ülit de foire FA ° 
\hu qu tp! r rt eur di FE #4 
y 
Er © 
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Le prerviet « ter i $ 
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Qui de l'âne ou du maître eat far! pour se lusser ? que dans le coeur ect l'äme de ses adeptes. N 'ose-t-1l pas, 


CLUBS ET SOCIETES 
prétendre souvent à l'honneur saerilège d'etre lui-meéme | - - 
une sorte de religion et de substituer son eultè paien et 


Je conæi'le à ces vens de ’e faire enchässer — L 
Chez les Belges 


lis usent leurs souliers et consenent leur ane 


Nicolas. au rebours. car. quand il va voir Jeanne. : : : : | 
DEAN EEE GS °c. nationabste au culte catholique et romain? | . 
ll imente sur sa Pete. et la chan<on le dit . . . Ne ! CRE de des Pen, 
. oo Le ee reel Dans un récent article des Etudes, le RP. Doncoeur li hu 
Preuu tri de Dbeaidete. Le Ieuriier Peparti | | | . . SSSRSLESS D M plie. 11 s 
de ui ane ét vrai cu eonviens. je l'osuue donne de bien douioureux, mais bien sugvestifs rensei- |. D ouerture aumedlt destuer et 
Mae que dorenavant onu me time, en tue loue enements sur ce ‘‘eonfit entre le nationalisme palen et | de nernbrent ten SR 
Qu on die ul lq de chose ou qu'en ne dise Tien, ile catholicisme lovaliste en Allemaune Il note que la | rire COUT UN asetstet Pa 
I re - Le or Ur dour : . infare d tele Seb 
Petri VOEUX faire à Pia tete Ï de sit, et NT bien. crise est devenue Si crave que ce ne sont plus seulement I . le L t l Ponita 
né d eus auitr: rs ou | our ou de unir : - « . . Unit dde suite de lentrun ne 
GQantu venus arite: Ma à Pmour P quelques Jeunes catholiques d'avant-garde, annmes d un ho | ne . 
AU venez courez. deumenrez eh protunre . : . De DC . - D DOleelettiann. dirnctueha 1 
ou | . Î , visoureux esprit chrétien et pacifique, qui en dénoneent ne SOL A 
l're nez lehutrie abbaye emeple t, Quurrrhae te Hi .. Lo. | DD EL EEE ‘ Lure Sun 
L's Gelis sh Part front. Her doutez roule ment les Pernicreux effets: ce Sont des eveques allemands, pet Mure SWAN, bon Pos lx r 
sont les chefs du centre catholique, c'est le docteur Marx nier M Pnocat Pralhonun ut 


Le Gland et la Citrouille 


Dieu fait bin es qu d fait. Sans en chercher la Preive 


tH ielite de 
Va sorti un bouquet de 
fleurs fat otfert à Mine Swan. et 


attira ue trés cran 


|lui-meime, chancelier du Reich. 

Politique de haine et de passion, absolument meon- un 
cihable avec le christianisme”, affirmait celui-ci, iv a 
plusieurs mois déjà. Un évéque, Mer Keppler, n'a pas hé 
sité méme, à ce propos, à prononcer le mot de Kulturkamp 


En tit cet univers, et l'aller parcourant, 
tous se rendirent, Hiisique en té 


\i h. et di nil, 


écortece des autis carnies fit Je 


Dans les citrouilles je la tréuse 

Un villageois. considérant te. au Club Reloe 
Cornbien ce fruit est gros et Ka tige ménue 
tant ilest vrai que ce nationalisme se montre violemment [tour de Cre ete rendit au ter. 


agressif contre le catholicisme, le Pape et les autorités 


À'auoi songeait, dital, F'auteur de tout cela? 


Ï! à biel hi il puce cette citroulile-la rain du ( oll ce ou le pique nique 


Eh parbleu' Je l'aurais pendie 

À l'un des chêne que vertu. 

Ceut tté justement l'affaire 

Te! fruit, tel arbre, pour bien faire 
C'est dommage, Garo, que tu n'es point entré 
Au conseil de celui que préche ton cure: 
Peut en eut OS IDIeux: car pourquor, par On se rappelle, en lisant ces lignes émouvantes, la pa- 
FAN QUI © EIpes PEAR SOS role si juste de SK. le Pape Pie XT sur la noblesse du sen- 

Ne pend-1l pas en cet endroit? …! l Ê he . 

4= timen patriotitque, mais sur le péril redoutable que cons- 

| titue le ‘‘nationalisme immodéré”, — cause, pour les na- 
tions, des plus graves déréglements. 


> : « SC CONTINUE ie entr ‘ Le 
ecclésiastiques: "Le ciel porte de redoutables orages, di- , ne 
None toute 


L'utete 


| ; . ‘ - excellente 
sait le prélat. Les premiers coups de tonnerre d'un Kul- us 


On commence à donner 


. nu JoUThee sots tous les rapports. 
turkamp viennent d'éclater 
l'assaut à l'Eglise catholique et l’on entend partout les 
appels ardents au combat. + « 


: A.C.J.C. 


_# 
D AA he * Ft 


NEANCE DU 0 JUILLET 
, 
Dieu s'est mépris: plus je contemple ï ni A Ravmond. Mer 
# Ces fruite ainsi placés, plus il semble à Garo Jubinulle fat présent à Passemn- 
Que l'on a fait un quiproquo. 
Cette réflexion embarrassant notre homme 
On ne dort point, ditil, quand on a tant d'esprit. 
Sous un chêne aussitôt 1} va prendre son somme 
Un gland tombe: le nez du dormeur en ptit. 
Il <eéveille; et, portant la main sur son visage, 
Il trouve encore le gland pris au poil du menton 
Son nez meurtri le force à changer de langage. 
Oh! oh! ditail, je saigne! et que serait«e done 
S'il fût tomlx de l'arbre une masse plus lourde, 
Et que ce gland eût été gourde? 
Dieu ne l’a pas voulu: sans doute il eut raison: . 


ble, L'Eletion eut heu d'apres la 
Maniere ordinure 
President. A 
Viceprés FE 


Et voilà pourquoi combattre ce nationalisme paien 
n'est pas seulement un devoir pour tous les amis de la 


Ravinond, reelu, 
l'ambran. 

- paix: c'en est un pour tous les catholiques. Puissent Tes FSee-Trés Ravmond Bernier 
catholiques allemands, chaque jour plus nombreux, ré- 


pondant à l'appel des plus elairvovants d'entre eux, le 


9 représentants, D opar quartier 
furent lus: Romeo Dubreuil. Sa 
muel Naults E Pirotton., M Sou. 
comprendre! baril oo 

riceaus Jos. Baril. 


X. y. 2. 


LP. Ciaghon propose un vote 
de félicitations à JB. Leclere, 
maître des Postes, au sujet de bu- 
reaux français. Adopté à lunani- 


“| LA POLITIQUE RELIGIEUSE DE M. HERRIOT 


J'en vois bien à présent la cause. Die. 


En Jouant Dieu de toute chose 


Garo retourne à la maison. 


‘La France, telle que je la comprends, a le devoir d'a- 
gir, non pas par imitation, mais selon les aspirations de 
son propre génie." Cette tranchante maxime est de M. E- 

La célébration de la fête belge à eu plein succés. douard Herriot: il s'en prévalait, l'autre jour, pour ré- 

I v ent d'abord messe à 10 h. am. à l'église du Sa-Lhondre à l'opposition, qui lui montrait un parterre d'am- 
cré-Coenr où le sermon de circonstance fut donné par M. {bassadeurs et de ministres, acerédités aupres de Pie XI 
le curé Kwakman. par la plupart des Etats, crands et petits. De tels exem- 

Assistaient à la messe, accompagnant le president ples lintéressaient peu: il voulait, Ji, consultez le génie 
Van Eslauder: Son Honneur ie Maire, MM. Joseph Bol 4e Ja France, et lui obcir. 
mer, A.-0, dela Lande, A. Prud'homme, I serait facile de relever un certain contraste entre 

M. Octave Rodtz conduisait le choeur de chant et {1 tat d'esprit que M. Herriot portait à Chequers et cette 
population belge était bien représentée, facon sondine de ne plus tenir compte des réalités mter- de da did 

Dans l'apres-midi, grand pique-nique, discours par nationales, de ne prendre conseil que de soï-méme, des 1. ut aionrnée 
ke Maire, Messieurs Joseph Bernier, Van Eslander, Pi DRM MALER 


Lecture des avo 


des comptes 
cats dans la cause Doucet et de la 
division de Norwood. a 4", de la 
Lande demande ponrquoi, dans 
l'affure Doucet MeArthur, il a 
fallu prendre un avocat anglais” 
DV a use des nôtres qui sont 
bons. excellents méme Le comp 


te de l'avocat angle <era donne 
à lavieur légal pour chaude 

Vote de félicitations de MN. 
Bernier à JA 


uttitude et <riices dans Faffarre 


Marion pour son 


lors qu'il s'agit des rapports avee Le Pape, Souverain <pi- D 

FODÉGEEN L | rituel, souverain désarmé. Mais je veux bien pour un ins L'Union Canadienne 
Où s'est bien amusé jusque tard dans la soirée et la ltant, ecouter et recueillir, à travers Fhistoire, les aspira PRE 

fanfare de Ja Cité qui célébrait le I$éme anniversaire deftions" dont parle M. Herriot. Aecembls dx Phircteurs du 

sa fondation à exéeuté durant toute la journée un tres Le génie de la France la portait à se faire repré. 20 Juillet 

senter auprés du Saint-Nièue, aux heures les plus diffieul- 


jo prosranime. D 
| Fest dcrd 


Une magnitique procession de chars superbement dé-Ftuenses de l'ancien régime: le bon sens attestait que plus 


de donner le sarne- 


| . | se . | | . . | di, © aout, un partie de cartes et 
eorés a parcouru les rues de Ta ville, En somme tres belle Fes deux pouvoirs avaient de peine à entendre, plus HSE pffrentes attractions en plein 

Journee et beau succès. avatent besoin de causer. air. 
Le ecme de Ja France, M. Herriot le sait? — Ja MM étre pre et A Pam. 


brun, 2érant « chargeront de 


LES RACINES PAIENNES DU NATIONALISME Àjuatait à maintenir quelques relations avec Ja puissance 
ALLEMAND spirituelles, relations diserètes et distantes. mais pour- fé 
Diet Fest Tien et prass le Re 


tant effectives, depuis la chute de Ja rovauté jusqu'à la- 
. .. . : toentrer Tres s\cre et 1nexorable 
venenment de Bonaparte, M Mater, qui fut en matière del ie cn dune ent dar 
Î i \ 4"! ' 1} LL fer) # 1= 


reunir des prix 


La recrudeseenee du nationalisme allemand est. an 
politique reliiense un des collaborateurs Tes plus actifs De Cercle et de les bannir im 
anus dela paix. Le M, Aristide Briand publiait Pan demner un hvre qui 
Le nouveau président du Conseil francais, M. Her [Snititnlaits La République au Conelave et P'Alianee avec 


jourd'hui, un sujet d'inquiétude pour tous les sineeres 
diaternent 


assernb ‘e Aira 


le jeudi prochain. 24 juillet 


La prochaine 


lesireux qu'il soit de pratiquer, pour resoudre les Rome en Temps de Séparation et ce qui ressortait de es 


Frot, Si d 
cette Républi h | 
Fe pnr NOTES LOCALES 


problemes des réparations et de Ja sécurité, les pacitiques Bvreetest que la premiere République 
methodes de la collaboration imtermationale, n'a pas ea-fqne dont jusqu'ier beaucoup d'amis politiques de M. Her: 


che qu'il a cru prudent, dans desk erreonstanees présentes [rot faisaient dater Je unie" de Ja France — ne com- Q: ta cette annee les prix 
de S'assurer la collaboration du général Nollet ecmme ma [prit jamais entierement les rapports ni avee Ja Rome dela Soccté d'Hertieultore” Jna 
tre de Ja guerre Pi VE oniavecles cardinaux qu. pendant Sept mois dinefervens notre por sur la hate 
Avant d'arriver au pouver, le général Nolet était, [terrecne, on rmerent l'Eglise. . de tien gent ri i St 
effet. prendent à la Commission imteralliée de contro- Dé quelle époque  datectal done. ee érie de Ja IE pouroucr nn ne Pas 
les armements dans le Reich ete à ee otre. M Herriot | France. qui eigerait la fermeture de Fambassade? Exisf ». | | . . pen 
pu dire de sen nouveau collaborateur que c'est home [tatal déj au tempé où Gambetta, Jules Ferrx, Wal, | L ce à : . Me 
me qui seit de noeux ce qui se passe en Alemaune" Or [deck Rossseau sontenarent qu'elle devait rester ouverte! 
SV passe des choses assez imaquiétantes, les nationale [sert assez ffiole à M Hernet d'aceuser ces hommes \ A1 œ re 
ts allemands avant mas à protit la suspension, depans [d'Etat sneressits d'avoir ainsi passer outre à Je ne &als one st que le gouffre infernal de 
pation de la Rubr, c'est-à-dire depuis dix-hnt mas fquelle mjometons séenlaires du lateigine national. roue Water mois 6e pon tdu € 
tSÎTAVAUX Commission de trole que pres dait | \ = vZ in tout dencemment, la chronolouse m'ac- NR s bientot disparaitre. ( 
L N t eules elle que force de faire comneider avee l'avènement def men ce que Don it ras 
Le = ts bre et raisonnables du Reich se frmnistere Combes Pacte de baptén pardon. l'acte del ‘ Fvar 
t N jets de ce reveil insclent des f[hatssa ‘ - 1 fiérement invoqué. Quelle mn . 
tes JS comprennent que, pour &e re [donbmmense déconverte mais bélas trop prévue! Écseu- fi 
{hi unit deat pou TT pter, sc fres par la pauvreté onteléetnellé du vienx radiealisme. _ 
-  S RS ' L | ESS ‘ r ot nil 7! 11 & ; + | 
: S autres twnvles. Fant : Ru Dante ho | 
: LU. _, . . + ti L'uffort oi e [ | 
. | ol nr | TT 
‘ | | 
ses es londetnent jus- | A <utvre OPEL : 


Ce 


CS 


LE MARTYOLA 


L'AFRIQUE NORD DANS 


UN VOYAGE IDEAL ® SAUNEE DE 
COPEMTIN 
“Fruit-a-tives" lui rend la 


santé 
M frite et tonig Lane sites 


INFLAMMATION 
D'INTESTINS 


INVENTIONS 


e« Protégées en tous pays à 


Si vous avez une invention à développer 
et aproteger,une marque? de commerce 
à faire enrégistrer, veuillez communr 
14 quer avec nous. 

‘I Nous nous chargerons de faire pour 
vous les recherches nécessaires. Nous 
vous aiderons de nos conseils et nous 
vous donnerons tous les renseigne- 

ments que vous désirez. 


SA MAJESTE 
GEORGES NY 


æs 
| J POURVOYEURS 
DE 


II FAUT QU'ELLE SOIT MERITEE. 


"(ANADIAN ŒUB, 
' Sonficria 
WITISKY 


| UNE REPUTATION NE S'ASSUME PAS: | 
| 

| 
| | 
| 

| 

| 

| 

SONT POPULAIRES AU CANADA DE 


| PUIS AU DELA D UN DEMI SIECLE 
LA QUALITE EST TOUJOURS LA MEME 


| 
| 
| ls atteignent leur maturite en futs de chene. 
| 


DISTILLEFS ET EMBOUTEILLES PAR 

HIRAM \VALKER & SONS. LTD {|| 

mn WALRERVILLE ONTARIO h 
$ Disuileurs de Wishies fins ni 
+ Dep mr 
# : .L 
te, \ « V " S à 
54 vd 
RE —— EEK 


EX CURSI0 


COTE DU 
PACIFIQUE 


EST DU 
CANADA 


CHOIX DE ROUTES Via Te 
TOUS CHEMINS DE FER . Er —7 
ou LACS et CHEMINS one [ 
DE FER JE MINNIPEZ 
: ETOUR 
Vapeurs du 
Canadien Pacifique Voyagez pa 
. vene ar à \ 
‘peur mA Ranff … et les 
1" \ mn re = 
a Me ann 
4 un n 
(} \ 
A TRAVERS LES ROCH 
» TRANS CANADA 


CHFIOUE CANADIEN 


Mme I. Lavallée, de Sorel, PQ. se sert des PILULES 
ROUGES pour relever ses forces 


Mme U. Gauthier, de Montréal, est persuadée que’le meil- 


leur remède à prendre est toujours les 


PILU LES ROUGES 


Mme I. LAVALLÉE, 
89, rue Augusta, Sorel, P.Q. 
J'emploie des Pilules Rou- 


ges depuis plusieurs années 
parce que je trouve que c’est 
le plus excellent tonique 
pour reconstituer les forces. 

Quand je suis devenue fai- 

ble ,que de gros maux de tête 
me font souffrir, c'est À ce 
remède que J'ai recours. 
paravant je prenais diffé-| 


mine les 


|thier, 59, rue Poupart, Mon- 
|tréal. 


[jours inutil e. Je dois aux! 
[conseils d'une amie d'avoir 
trouvé le moyen de refaire] 
{ma sant é quand des fatigues| 
| répétées |" ont altérée. Mme 
| I. Lavallée, 89, rue Augusta, 
Sorel, P.Q. 


Je souffrais de douleurs in- 


se et tous lestraitements que 
j'avais eus des médecins que 


eu que peu d'effet. J'ai en- 


tion, je me suis aperçue 
d'un soulagement dès les 
premières boites. Mainte- 
[nant que la santé m'est reve- 
nue, je me fais un plaisir de 
Pilules 


| Rouges. Mme Urgèle Gau-| 


Les mères de famille font 


Au- | prendre à leurs fillettes les! 


Pilules Rouges pour leur as- 


ternes; j'étais faible, nerveu-| 


j'avais consultés n'avaient] 


suite essayé les Pilules Rou-| 
ges et, à ma grande satisfac-| 


| Les femmes qui souffrent 


de maladies internes, d'ané- 
mie, etc., trouvent leur sou- 
|lagement dans l'emploi des 
| Pilules Rouges, 


| Celles qui craignent les 
troubles du retour de l'âge 
| doivent recourir aux Pilules 
Rouges pour aider je sang à 
se bien placer et pour éviter 
les maladies les plus dange- 
reuses. 


CONSULTATIONS 
GRATUITES. Les méde- 
cins de la Compagnie Chi- 


mique Franco-Américaine 
donnent des consultations 
gratuites à toutes les fem- 
mes qui viennent les voir ou 
qui leur écrivent. 


Les Pilules Rouges sont en vente 
chez tous les marchands de remèdes. 
Prix, 50 sous la boite. Si quelqu'un ne 
pouvait les trouver dans sa localité, nous 
les lui enverrons sur réception du prix. 


COMPAGNIE CHIMIQUE 
FRANCO - AMERICAINE, limitée, 


rents remèdes et c'était tou [sure une bonne formation.|274, rue St-Denis. Montréal. 
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DYSPEPSIE 


Votre appétit est pauvre, sous 
êtes mal à l'aise après vos repas : 51 
vous êtes sujet aux nausées, votre 


langue est blanche, vous avez mau- 


@ haleine, mauvais goût dans la 
uche. | 
Après avoir mangé, vous avez en- 

de vous coucher, vous avez des 

uleurs au creux de l'estomac j: 

ulence, gas et attaques de bile 

ennuient. C'est la Dyspepsie. 

Noüs recommandons l'emploi des 

AP-SAG (tablettes antidyspepti 
ues); soulagement immédiat. 

81 vous prenes les PAP-SAG au- 
fourd'hui, votre guérison commen- 
cera aujourd’hui ° 
@Ches tous les marchands de re- 
mèdes, à 60 sous La boîte, ou six 
pour $2.50, ou envoyées par la 


| poste, sur réception du prix, par la 


COMPAGNIE CHIMIQUE FRAN- 
CO-AMERICAINE limitée, 374, rug 


| Bt-Denis, Montréal 


voul'ies par les manufactuners 
envoyée gratis sur demande. 

LA CIE RAMSAY 
373 rue Bank Ottawa 


Service sur Lequel on 


Ï "HUILE Imperial Polanine, assure un service sur lequel on peut 

J compter en ce qui cososrne son char. Elie denme ka lubrification 

requise à chaque type de moteur et à chaque partie mobile. Elle 
foactionaer 


permet à votre moteur de slencreusement et sans secpusses. 


L'huile Imperial Polarine maiatient sous toutes conditions d'opération 
la consistance rrquise pour contenir La compression et réduire l'usure 
elle brûle claire. L'Imperial Polsrme établit et maintient La force 
motnce srellée entre le piston et les parois du cylindre. Sa conmstance  ! 
est une protection contre Îles hautes températures et La friction qui ruine 


Peut se Fier 


les parties d'engrenage. 


Voyez le Tableau des Recommendations Lmpenal Pularme où vous 
achetez votrehuile. Ce tableau vous renssignera sur laquelle des trois 
marques décrites ci-dessous s'adaptera le mieux À votre char. 


re Re CtEen … me ame dede en. an ns 


Six grandeurs Bidons plombés de un et quatre galions, barillets 


d acer, 


demu-barids et 
économisez votre argent. 


bands Achetez au bar 


parwut au Canada. 


[IMPERIAL POLARINE 


Consastance claire moyenne) 


JUPERIA 


olarine 


IMPERIAL POLARINE HEAVY 
(Epaisse latermédiaire) 


ou dembanil et 


Vendue par les meilleurs marchands 


IMPERIAL POLARINE “1” 


(Très épassse) 


UNE MARQUE SPECIALE PROPRE A VOTRE MOTEUR 


a ira Es OIL LIMITED 


Ener 


Chaleur Lurt 


nié Le 


7 Gan tou 


Envoyez dessein-photo ou mo- 
déle de votre invention pour re 
cherche actuelle ou rapports gra- | 
tuns concernant la possibilité de 
patenmte, La liste des inventions 


Est 


Warrenite-Bit uithi ur 
“Best by Every Test” 


\ Bitulithic & Contracting Ltd. 


\ S1-60 Trust & Loan Bidg S| 
Ÿ. 173, Avenue Portage 
Winnipeg, Man ñ 
LE MEI, LE SOUS TON { N Fe 
Nues eus des licence dans Len er fe 
du MANITOBA. de la SASKATCHEWAN et de ë 
l'ALBERTA ÿ 
: los 1 r8& * ë 
N sa St rri ! [és] 
132.025—-Paves composites Ë 
146,149 - Paves 
136,170 Méthodes d'entretien da surfaces de Cierins ë 
159,527--Composition des matières > 
| 162,673-—-Paves 
| NN 170.483 Procwdés pour surfaces de rves et de chemins 


170,785 Pavés composites et prouédes pour les eteraire 
219.683- Structures et procédés pour shemins 

234,247- Paves composites 

187,504 Compositions ou structures de pares 

201,011- Structures Je “Concrete ‘ hydraulique 


Pan ou 


LES PRODUITS 


CRESOBENE 


Balsamiques — Antiseptiques — Germicides 
Contre les toux chroniques et aigeës, les bronchites, inryngites, 
rhames, grippe et maux de gergs 
SIROP, 25 sous — CAPSULES, 50 sous. 
Envogés par la malle. e 
| CIE DES CAPSULES CRESORENE, 214 res St-Denin, Montréaf 
| 


| MENAGERES 


Pratiquez l'économie. Uonservez les aliments. Vous 
aurez plus de nain et du meilleur pain si 


vous vous servez de 


PURITY FLOUR 


{Telle que requise par le Governement) 


17, 18. 


License Nos. 15, 16, 


tmployez-la dans toutes vos pâtisseries 


La suie, la graisse ou les traces 
de brülures disparaissent rapide- 
ment sur les marmites avec Fem- 
ploi de l'eau chaude et du 


GOLD DUST 


Servez-vous-en pour les us. 
tensiles de cuisine. Il nettoie 
tout article. 
6c et plus gros paquets 


ESC PAIRBANK SA 
Las Tee 
MONTREAL 


“Laisses les JUMKAUX 
Grid Dust nire votre tra- 
vail.” 


à 


* 


\V»r2 


f 
{+ 


a PTT PTE LL 


er 


nerfs plus cames, et confèrent le charme das poux befliants, un 
rosé parfait et une hemeur enfouée Des ufiflere et des 


OVIDO 


Filasse— Tabac de choix de ls Havane. 
Chaque leuille récoitée sur le sol cubain. 


 — « . 
Enveloppe—Tate # qu conserve nu cigar 


SPORTSMAN- CLUB SELECTIONS-—DEMOCRAT 
.15c. 2 pour 25c. 10e. 


PR UXIPORME DANS TOUT LE Capa 
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à ae " (Suite de la Page 1) 


grégation de missionnaires. Et j'ai confiance encore qu'il | 
ne voudra pas renouveler, comme président du heu 
les erreurs commises en 1904, Lorsque des Béotiens ma- 
nient la plitique, l'histoire peut avoir quelque indulge n- | 

+ pour jeur malfaisante lourdeur; elle aurait plus de ri- 
gueurs pour l'Athénien qu'est M. Herriot. Au surplus, il | 
a recu des mains de son illustre prédécesseur, M. Ray- 
mond Poinearé, une France où la paix religieuse DPI) 
geait l'union sacrée: c'est un beau legs. Quelle responsa- 
bilité pour celui qui le sarcagerait! 


Li LA Le 


Je ne veux rien saceager. ne dira M. Herriot, mais la | 


France, État laïque, ne peut pas étre représentée po 


du Pape. 

État laïque, qu'est-ce à dire ? I faudrait pourtant un | 
peu de souplesse dans l'exégèse de cette phraséologie 
quasi rituelle, Il v a eent vingt-cinq aus, Pie VIT insista, 
sans tréve, dans ces pourparlers avec Bonaparte, pour 
que cette France avee laquelle 1 signait le Concordat eut 
toujours un catholique pour chef, Je comprendrais que, 
de nos jours, M. Edouard Herriot, au nom de sa notion 
de l'Etat laïque, s'insurgeät contre une telle exigence. 
Mais nous vovons s'acheminer vers l'Elysée Monseigneur | 
Cerretti, représentant de Pie IX; nous l'entendons fé li | 
citer de son avènement à la magistrature supréme M. Gas-| 
ton Doumergue, un protestant: l'Etat laïque n'estl pas! 


| ui 
EE 


sauf, plus sauf que jamais ? 
Lorsque cet E tat, il va einq ans, s'en fut demander| 
au Pape Benoît XV de rentrer en rapports avec Ti, le! 


Pape consentit, et S'abstint très généreusement, de sou- 


lever au sujet des lois dites laïques quelque question pré- L\ | - 
. ere de Ja Chambre du 11 


alable, Au lendemain d'une élection présidentielle qui af- 
firrue, à elle toute seule, la laieité de V'Etat, il serait vrai- 
ment étrange que la France signifiat au prélat qui tout à 
l'heure, au nom du successeur de Benoit XV apportait | 
les compliments pour eette élections "Je ne veux plus! 
causer avec Vous.” 

Qu'en ne nous fasse pas croire que le génie de lil 
France exise de sn rudesses, Une minute durant | 
autre jour, le coeur de M. Herriot a du souffrir, en “us | 
tatant qu'à la suite de son discours vingt et un députés de 
P'Alsaee- Lorraine se déclara ut ‘‘doulonurensement sur- 


pris". Acenellante hospitalité. courtois et inmineux je 
ravonnement, pacitique esprit d'assimilations d'autant | 1e 


plus respectueux qu'ilest plus amant, d'autant plus ef] 
ficace qu'il sait mieux se faire aimer: voilà Les traits du 
vo génie de la France, historique, immortel. On ent Si 
à entendre l'interprète de ces vingt et un députés, que | 
ces traits attirants, enchanteurs apparaissaient un pe u |: 
moins distincts, sur le visage de leur chère France... Et 
M. Herriet fut visiblement très troublé. IP est trop on 
Français pour ne pas se sentir dépositaire du portrait de! 


| 


la France, et pour accepter qu'entre ses mains ce portrait | 
<'estompe de quelques ombres. | 
x» + + 

Qu'il prenne un peu de temps pour méditer: il cons! 
tatera que ses imprudents amis l'ont fourvové, en Fobli-| 
aout à denmdder tout d'abord ia Suppression de l'ambas- | 
Sade et en second Heu, Fassomilation de PATKace-Lorrai-| 
ca la France en matiere de légisaltion religieuse. Pra- 
tiquement, ee programme recele une contradiction, Pren-| 
dre la premiere mesure st Pen vent réparer la sgonde | 
ce ne sert rien de moins qu'une imeoheérente folie. 


Pngnens un stunt M. Her: : | 
« Dant de reurumet aa ftrop hative ipres ces Nhmifa- 

tut de L'Alkict dencre désltions qu'elle dut ana Sintlier 
; Nue inetl faites leinetne, 1l fallut vingt ans et 
un Mleuiens Vatal proccder, lle pourparlers avec Rome, pour 
| ne Chez nous tie le droit enilet le droit canon 
rod M Contes” En cupone-[fisent nits d'accord Voila à 
ant le Concondat sine nur ne l'Etat <expose lorsqu'il veut 
Vi É cart du Saint Siege lxiferer 

| 1 à | ne SUT Palin 
des | I i lus del it el re ] 
int altou 1 \lsuce cieuse d 
s mis ation! 1924 fat de toucher à 
| 


e père et le fils ont pris les 


PILULES MORO : 


Mon père et moi avons beaucoup souffert de maux de 
teins. La santé de mon père était si délabrée que nous 
craignions pour ses jours. Après avoir pris sans succès 

lifférentes médecines AL avons consulté un médecin, 
mais, malgré les remèdes presenits, mon père restait dans 
le même état. Après avoir lu dans les journaux les bons 
effets que nombre d'hommes avaient retirés des Pilules 
Moro, nqus avons voulu en faire l'essai. Dès les premiè- 
res boites j'ai constaté que mén Père allait eux; puis, 
u À peu,jl s'est rétabli, Ç'est st pourquoi moi- Hire après 
1X premiers indices der maux de reins, j'a employé les 
Pilules Moro qu À ont n non seulement fait disparaitre mês 
'uleurs, mais ont aussi iigmenté ne forces, m'ont donné 
un appétit régulier et ont aidé ma digestion. M. Rosar 
ourdon, 55, rue Bentley, New-Bedford, Mass. 


nn 1 + + 
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Lorsq ime consfate q ue quelque chose va ma! 
ui, que son système ne semble pltus fonctionner comme 
LE + mn + . | PE 
| a soit des fa591 lesses s de reins, des maux 
les Gouleurs d'estomac, ete. c'est plus Gue le temps 
T \: s ryuer une grave et long 
€ r des pertes de temps considérables 
( D : \Oros 
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A 
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L L e ez tous les marchands de rer es Nous 
au (Canada et az L'ats a. gear récepnon diiPrz 


OMPAGNIE MÉDICALE MOR. 274. St-Denis. Moatré el 


{NOUS AVONS un “home” splendide 


—“J'avais de fré- 


omposé  Végétal 
Lydia E. Pink- 
dans le “To- 


voisines. biens toujours à la mai- 
son, et j'en p prends de temos à autre, 
quand même je suis bien portante, 
car mieux vaut prévenir que guérir. 
—Elizabeth Campbell, 13 rue St- 
Paul, Lindsay, Ontario. 

Il est presque impossible de faire 
toutes sortes d'ouvrage—et il y en a 
tant à faire—si vous scuffrez de 
quelque maladie féminine. Cela vous 
donne des douleurs dans le dos ou 
les côtés; vous rend nerveuse et ir- 
ritable. Vous arriverez peut-être à le 
faire, mais vous ne vous sentirez 
pas bien. Le Composé Végétal de Ly- 
dia E. Pinkham est un remède pour 
les femmes, spécialement préparé 
pour détruire la cause de ces 1aala- 
dies et ramener la santé. 


la France religieuse de 1904. Eat- 
ce le moment de supprimer l'am- 
bassade, la nonciature, de fermer 
les endroits où l'on peut conver- 


DE Les décisions unilatérales de 


Edouard Herriot, les décisions 


[juin seraient ignorées par Rome, 
{comme le fnrent autrefois celles 


de M Combes et la conscience ca- 
tholique en Alsace les iunorerait 
“walement. 

L'Allemagne observerait, rica- 
neralt.… L'Allemagne s'amue- 
at fort en apereevant. dans une 


| + we éplorce, un mouvement 


nb . ucelui qu'en 1906 pro 

voquerent les inventaires, Et VAT 

suce, Je le sais, ame trop là Fran- 

de tonjours pour ne point par- 
.. 

donner, quoi qu'il advienne, à Ja 


rance d'un jour: mais Ja Fran- 


se schefs éphémères d'aussi dissol- 
vantes . urs 

Je ne veux pas arrêter ma pen- 
se sur ces tragiques éventualités 
du surlendemain. Je viens de fai- 
re un mauvais rêve: Je l'écarte. 


M. Herriot à aimé Barrès: qu'en 
revardant FAlkace il se souvienne 


le Barres, et que ce souvenir le 
roteue, et nous proteg( 
Georges GONAU 


de P'Academie Française. 


à St-Boniface bien décoré et propre 
que nous changerions pour une fer- 
me d'environ 150 acres plus ou, 
moins, dans une campagne française | 
assez près de l'école et de l'église. | 
Si vous voulez vendre, envoyez-nous 
les details, ou bien venez nous voir. 


J.J. SWANSON & CO. 
611 Paris Bldg. Phone A 6349 


| HERITIERS DEMANDES 


On cherche les héritiers disparus | 


| dans le monde entier Besucoup de 


personnes vivant dans uflé pauvreté, 


relative, sont riches sans le sédvaif 


! Vous en êtes peut-être Demandez- 
. nous be imre-index “Missing Heirs and 


Next of Kin” contenant une liste au- 
thentique des héritiers disparus et des 
prapriéréés non réclamées. annoncées 
ic! et ailleurs L'index des héritiers 
disparus, que nous vendons, contient 
des rmliliers de noms qui ont paru dans 
e£ JOUFTAUX américains, Canadiens, 
engins écossais. irlandars gæiois, a!- 
emands. français. belges, suédois. in- 
fous colonmœux et autres. insérès dans 
es JOUTTEUX Par Ces 4voca's exe U- 
eurs et administrateurs Cet index 
nnrent aussi une liste des Courts de 
Chancellene de l'Angieterre et de l'!- 
ane et une autre des d'videndes non 
récianees de ka “Bank of England” 


"re nom où celu: d'un aieul peut é- 
r œtte ste Envmez ‘mméd a'e 
ren $! 0 une prastre) pour cœ 


INTERNATIONAL CLAIM AGENCY 
Dept <94 
ITTSBURGH PA U S. A 
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Nous ne spéciabsons dans aucune ligne en 
particulier, mass nous satsfatsons dans toutes 


ENTETES DE LETTRES BILLETS DE TOMBOLA 
LISTE DE PRIX LIVRES PUBLICATIONS PROGRAMMES 
RELEVI DE COMPTE CARTES D'ASFAIRES 
CIRCULAIRES AFFICHES  ENVELOPPES 

ET AUTRES TRAVAUX D'IMPREMENIE 
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POUR VOS TRAVAUX 
D’'IMPRIMERIE 


L'mprmene est un Ar 


Dans l'imprimerie comme 
tous les métiers d'art il y a 
un cachet spécial a donner 
au travail art ne s'a- 
chète pas et surtout ne s'im- 


d’un ou d'un 
tra de fantaisie attire 
l'attention et des 


profits certains. Nous nous 
efforçons de donmer à notre 
clientèle ce cashet dans l'ex- 


au 
He 


Fi 
2 g 
k 
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| 
5 
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F 
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LE 
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les ateliers de notre imprimerie ont un 
outillage moderne permettant de don- 
ner a notre clientele le maximum 
de satisfaction, des prix moderes 
et un service irreprochable. 
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